
l’apprentissage de la langue grecque, de sa compréhension et du 
déchiffrage de son alphabet, ces lectures nous transportent et nous 
ouvrent  les  portes  de  la  culture  et  de  la  littérature,  nous 
familiarisant  à  ce  que  nous  étudierions  plus  tard  au  Collège. 
Devenu  père,  j’ai  cherché  pour  nos  filles  quand  elles  étaient 
enfants, à retrouver en Grèce la trace de cet éditeur « Les Frères 
Pekhlivadinis  » et de sa collection de «  classiques illustrés  » en 
bande  dessinée  pour  leur  transmettre  le  goût  de  cette  fabuleuse 
ouverture,  mais  malheureusement  sans  succès,  cette  édition 
n’existe plus…

Ouverture,  voilà  certainement  le  maître  mot  de  mes jeunes 
années de formation. Sans doute n’était-ce pas la volonté expresse 
de mes parents, mais plutôt simplement l’Égypte d’alors qui offrait 
à l’enfant que j’étais une infinie diversité. Diversité des langues et 
des alphabets : grec à la maison et français à l’école, mais aussi 
arabe dans la rue, sans parler de toutes ces langues que j’apprendrai 
par la suite aisément, sans difficulté aucune. Diversité des cultures 
et des communautés. Diversité des religions, juifs, musulmans et 

chrétiens  coexistant  en 
bonne  intelligence. 
Diversité  entre  les 
chrétiens,  puisque  nous 
observons  le  rite 
orthodoxe à  la  maison et 
le rite catholique romain à 
l’école.  Diversité  au  sein 
même  du  catholicisme 
puisqu’au  Collège  de  la 
Sainte Famille, différentes 

messes sont proposées aux jeunes élèves, selon leur appartenance 
religieuse. Au Petit Collège, j’assiste à la messe catholique chaque 
jeudi, et en famille le dimanche à la très longue messe orthodoxe. A 
Héliopolis,  près  de  notre  maison,  se  trouve  la  grande  basilique 

�94

Le Collège de la Sainte Famille


